
tout exprès pour nous au-dessus de la sacristie de Notre-Dame. La
bénédiction de cette nouvelle salle de repos réunit dans son
enceinte outre plusieurs prêtres et laïques amis de l'ouvre plus de
'200 membres tant actifs qu'auxiliaires et bienfaiteurs. M. le
Supérieur du Séminaire, avec la hauteur de vue, le beau langage,
la grande éloquence qui le distinguent, commenta en l'appliquant
à la circonstance ce texte du Roi-prophète " ficce q u.am bonum et
" quam jucundum labitare fratres in unum". " Comme les nuits,

disait l'éloquent prédicateur, seront paisibles t ,ranquilles dans
"le dormiboriun sacré, tout près du Saint Sacrement. Vcus allez
"prendre ici le repos de Marie et de Joseph- dormant près d.u
" divin Enfant-Jésus. Ce sera le repos de la foi et de la religion
"le sommeil de 'a paix de la conscience et de la charité fraternelle.

Et quand au matin d'une nuit d'adoration vous sortirez pour aller
" vaquer à vos travaux, vous empoi terez dans vos cœurs des
" souvenirs et des bénédictions qui faciliteront votre travail,
" adouciront les amertumes de la vie, allégeront le poids des

lourdcs obligatioins qui pèsent sur vous."
Qui de nous, Messieurs e t chers confrères, n'a fait maintes fois

Pheureuse expérience dé. ces-consolan tes paroles t

1883

L'événement capital de 1.883 c'est l'érection canonique de l'Adora-
tion nocturne. Au mois d'avril de cette année, l'établissement de
cette chère société à Moitréal était plus qu'une sainte pensée,
plus qu'un pieux désir, c'était une réalité tangible, un véritable
fait accompli. A forc9 de s'élai-gir, le petit cercle d'amis qui en
avaient eu la première idée était devenu une association comptant
près de 400 membres. Pour assurer à leur ouvre l'existence et la
vie, et s'épargner à eux-mêmes bien des, difficultés et des tâtonne-
ments, ses fondateurscrurent devoir s'approprier les regles et Les
coutumes en usage dans les sociétés analogues de France et de
Belgique. Grâce à cette sage et forte organisation, grâce aussi. à
la fé coñdité de notre sol, vingt-quatre mois ont pleinement suffi à
la pieuse association pour s'établir solidement en Canada. Le grain
de sénevé a trouvé dans la terre de Montréal les sucs qu'il lui fallait
pour .arriver bientôt à son parfait développement. Que dis-je, il. y
a puisé une telle sève, une telle vigueur, quion l'a vu en quelques
mois germer, sortir de terre, devenir arbuste, puis grandir encore
et prendre enfin les proportions d'un grand arbre.

Cepeniant non content d'avoir choisi pour sa plante de prédi-
lectioi' le terroir fécond de Ville-Marie, de l'avoir confiée aux
mains les plus habiles et les plus dévouées, de lui avoir prodigué
la bienfaisante rosée de ses divines bénédictions, le Cour Sacre de

• Jésus lui assura le 15 avril 1883 un accroissement immense et per=
pétuel de sève, de vigueur et de vie. En effet, ce jour-là, l'arbre de

M'AdoratiQn nocarine était solenellement greffé sur le tronc vigou


